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Nous sommes forts,  
      nous les MORTELS.  
 Nous vivons parce que  
  nous le  
désirons ARDEMMENT.  
    Tu comprends ?  
      Chaque  
battement de CŒUR,  
          chaque SOUFFLE...  
 c’est un rejet  
      de la  MORT.
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CHAPITRE  1
La mort dans l ’âme
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Tout commença 
un mercredi après-midi, 

alors que le soleil 
de la fin décembre 

descendait sous la ligne 
de crête des gratte-

ciel de Bombay.
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Mme Shah hurlait 
sur M. Shah par-dessus 

le vacarme des 
embouteillages sur le pont 

B.K.C. pendant que son 
chauffeur tentait vainement 

de se frayer un chemin 
entre les voitures.

Les autres lui 
criaient dessus 
en le traitant 

de chauffard et 
à chaque fois...

… il pointait du doigt
 Mme Shah, survoltée 

à l’arrière, et disait…

“… le bébé 
arrive.” 
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Au même moment, au 
cinquième étage des Tours 
Aria, à Parel, les étudiants 

de la promo 2019 de 
sciences de la communication 
et des médias profitaient 

d’une dernière fête.

Un baroud 
d’honneur avant 

que tous se lancent 
dans la vie, chacun 

de son côté.

C’était, pour eux tous, 
un moment d’équilibre 
précaire avant que le 
destin ne les précipite 

dans l’inconnu.

Ça faisait une heure 
que Dhiraj parlait 

avec la fille adossée 
à la fenêtre des 

rapports de force et 
du patriarcat…

… sous-entendant 
que c’était à lui de faire 

le premier pas.

Mais elle 
n’écoutait pas.

sous ses boucles noires, 
ses yeux étaient attirés 

par les lumières lointaines 
et ses pensées, à la 

manière des volutes de 
sa cigarette, dérivaient.
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Et ce même soir, 
dans un lieu bien 

au-delà des nuages 
des mortels…

… la Mort prenait 
un ascenseur vers 

le sommet de 
la tour argentée.

Tenez 
la porte !

Être convoquée au 
dernier étage était plutôt 

exceptionnel, même pour 
elle. Et ça la rendait 

pour le moins nerveuse.

Désolée ! 
Désolée !

Elle faisait cela depuis 
trop longtemps pour 

ignorer qu’une convocation 
par l’incarnation divine 

de toutes bonnes choses 
n’augurait rien de bon.
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Aaah, 
Mort !

Par ici, 
je te prie.

Monsieur ?

Hrrrmm… 
monsieur ?

Oui, oui… 
qu’y a-t-il ?

Euuh… 
c’est la Mort, 

monsieur.

Elle est 
là pour votre 
rendez-vous 
de ce matin.

Aah, 
la Mort ! 

Oui, oui, bien 
sûr !

Entre, 
assieds-toi, 
je t’en prie.

Ce sera 
tout, merci.

Très bien, 
monsieur.
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Alors, 
Mort… dis-moi, 

comment 
vas-tu ?

C’est-à-
dire ?

Tu vois…

… le boulot, 
la vie, les 
amis… des 
hobbies ?

Euh…

… qu’est-
ce que 

je fais ici, 
monsieur ?

Depuis combien
de temps es-tu 

avec nous, 
Mort ?

On a 
l’impression 
que ça fait 

une éternité, 
hein ?

Je suis 
là depuis 

l’éternité, 
en fait.

Humm ? Oh, 
oui… bien sûr, 
évidemment.

Quel 
dommage, 
alors…

Comment 
ça ?

“Oui, Mort. 
J’ai bien peur 

qu’on doive se 
séparer de toi.”
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PardoN ?!
Attends… 

ça n’a rien de 
personnel ! Nous 
restructurons 

tout le service.

Tout est 
là, tu vois ? 

Dans ce 
dossier.

Je me fiche de ce 
qu’il y a dans ce dossier. 

Je suis la Mort ! Une grande 
langue effrayante, un 

regard terrifiant, 
six bras.

Vous ne pouvez 
pas me virer ! Je suis 

une conséquence absolue. 
C’est dans l’intitulé 

du poste.Je parie 
qu’Impôts 

occupe toujours 
son grand 

bureau avec 
vue, hein ?

“Mais, tu vois, c’est écrit ici, 
page 64 : ‘Au douzième jour du 

douzième mois adviendra l’enfant 
qui apportera la vie éternelle.’”

Donc, 
c’est seulement 
une question de 

pragmatisme. Il n’y 
aura plus vraiment 

de… morts… 
donc… Mais 

envoyez-leur 
une épidémie ! 
Frappez le gamin 
avec un éclair. 

Balancez-lui une 
malédiction ! Je 

sais pas, moi !

Écoute, Mort. 
Tu sais bien ce que 
pense le conseil 
d’administration 
de ce genre de 

fantaisies !

Mais c’est tout 
ce que je connais… 
Je n’ai jamais fait 

autre chose. 
Je n’ai rien 
d’autre ! Qu’est-ce 

que je vais 
devenir ?
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Sur le moment, sa 
fureur résonna dans 
la tour d’ivoire. Elle 
menaça de mettre fin 
à toutes choses avant 
de s’effondrer sur son 

fauteuil, saisie d’une 
profonde mélancolie.

Elle plaida sa 
cause puis se calma. 
Elle envisagea même
 de supplier avant 

de se raviser.

Elle acquiesça 
lorsque le dieu 

tricéphale parcourut 
une brochure avec elle. 

Un corps humain lui 
serait accordé pour 

qu’elle puisse profiter 
des plaisirs d’une 

vie mortelle.

C’est à peu près à ce moment-là 
que la fille à la fenêtre est 
tombée. Elle avait déjà chuté 

de deux étages, et le sol 
se rapprochait.

Plus tard, les invités 
diraient qu’elle avait 

glissé et basculé. 
D’autres jureraient 
l’avoir vue sauter.

À l’instant où elle 
heurta le sol, Mme Shah 
se trouvait à l’hôpital 
Amravati, pulvérisant 

la main de son mari entre 
ses doigts. Il criait 

plus fort qu’elle.

Et alors que 
la sage-femme 

l’encourageait à 
faire un dernier 

effort, un nouvel 
être naquit. 

Une magnifique 
petite chose fragile 

qui serait la cause de 
beaucoup de remous 
au cours des années 

à venir.
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{snnrrff 
snniiff} Agni ?

Non.

Non ? Je 
n’ai même pas 
demandé…

Je sais 
à quoi tu 

penses et la 
réponse est 

non.

Pour-
quoi ?

Parce que 
tu feras quelque 
chose de terrible 
et que je devrai 

en répondre.

Oh, bou hou. 
Je vais devoir 

descendre et devenir 
mortelle. Je vais 
vieillir et j’aurai 

mal partout.

Je vais 
faire confiance aux 

mauvaises personnes. 
Je vais décevoir des 
gens qui croiront en 

moi. Je vais avoir 
le cœur brisé.

Ensuite, je serai 
atteinte d’un mal terrible 

quand je serai vieille et je 
mourrai, ou pire… ce petit salaud 

aura inventé la vie éternelle 
et je devrai vivre comme ça. 

Toute cassée et malade, 
sentant mauvais. Et… et… 

{Soupir} 
Bon d’accord… 
qu’est-ce que 

tu veux ?
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Eh bien, tu vois, 
quand il m’a montré 
le dossier, il y avait 

la localisation 
de l’enfant.

Et ?
Quand tu 

m’enverras en 
bas et que tu me 
donneras un corps 
mortel, tu pourras 
faire en sorte que 
je ne sois pas loin 

du gosse ?

Pourquoi ? 
Qu’est-ce que 
tu vas faire, 

Mort ?

Ce ne sont pas 
tes affaires, si ? 

Je serai mortelle. 
Mes actions. Mes 
conséquences.

Libre 
arbitre, 
jour du 

jugement, 
tout ça.

Tu tiens 
vraiment à 
savoir ?

Et ainsi, Mort passa 
son dernier marché 
en quittant la tour 

d’ivoire…
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la fille qui avait chuté du haut 
de l’immeuble était en route 

pour l’hôpital dans un vacarme 
de sirènes et un tonnerre de 
flashs lumineux, s’accrochant 

toujours à la vie.

Ils lui donnèrent du 
fentanyl, de l’étomidate 

et du rocuronium. 
Sédation, intubation 
et défibrillation. 

Ils chargèrent les 
palettes au maximum 
et la surchargèrent, 
elle, d’électricité.

Et puis, à vingt-deux 
heures huit, ils la 

déclarèrent morte 
et quittèrent 

la pièce.

À l’extérieur, ses 
amis découvrirent 
que la fille était 

orpheline et n’avait 
pas de famille. Elle 

n’avait personne.
Dans la mort comme 
dans la vie, sa voie 

avait été tracée par 
sa propre volonté, 

assistée à l’occasion 
par quelques 

bonnes rencontres.

INT_LAILA_STARR_00_FR_PG007-028.indd   17INT_LAILA_STARR_00_FR_PG007-028.indd   17 22/12/2021   11:0622/12/2021   11:06



18

Et puis, à vingt-deux 
heures trente-deux, la 
mort arriva sur ce plan 
mortel dans un corps 

brisé et refaçonné rien 
que pour elle.

{Haaaf}

{Hufff}

Unhhh…

{Huff}

Oooooh, 
quelle 

sensation 
horrible.

Ouais, ben… 
tu as été morte 

pendant vingt 
bonnes minutes.

Qui 
es-tu ?
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Je… 
tu peux me 

voir ?

Je… Je suis 
un fantôme… 

Tu n’es pas censée 
pouvoir me 

voir !

Un 
fantôme ?

Morte et 
enterrée mais 

toujours active. 
Désirs non 

assouvis, tu vois 
le topo.

Je 
m’appelle 
Munmun.

Tu as des 
désirs non 
assouvis ?

Bah… je… 
j’aime bien traîner 
dans les hôpitaux. 

Voir des gens 
ramenés d’entre 

les morts.

Massages 
cardiaques, intubations, 

défibrillations… Je 
suis sûre que ça en dit 
long sur moi à un niveau 

philosophique.

C’est très 
malaisant. Mais depuis 

tout le temps 
que je traîne ici, 
je n’ai jamais vu 

quelqu’un revenir 
au bout de vingt 

minutes.

Sauf que… 
j’étais la déesse 
de la mort. Je suis 

mortelle, désormais. 
Je ne sais même pas 

comment je 
m’appelle.

C’est 
sur ton 
poignet.

L… Laila 
Starr…

D’accord… 
très bientôt, 
des gens vont 
franchir cette 

porte pour venir 
récupérer une 

morte.

Et à la place, 
ils vont te trouver, 
toi. Et crois-moi, ils 
ne vont pas bien le 
prendre. Ils ne le 

prennent jamais 
bien.

Alors… 
tu vas faire 
quoi, Laila 

Starr ?
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Je dois 
trouver 
un bébé…

Un 
bébé ?

Une bombe 
à retardement. 

Un jour, il 
deviendra adulte 

et inventera 
l’immortalité.

Oh, 
c’est 

cool !

Non, Munmun ! 
Pas du tout. Tout 

doit mourir. C’était 
mon boulot et je 

le faisais très bien, 
tu comprends ?

Et puis, 
ce bébé débarque 
et croit qu’il va 
tout changer ?

Pas si je 
peux l’avoir 

avant !

Tu vas tuer 
un bébé parce 
que tu t’es 
fait virer ?

…

Oui !

C’est 
horrible !

Tu crois que 
ça me touche ? 

Je suis la 
Mort ! 

Tu 
étais la 
mort !

J’en ai 
fauché des 

millions, certains 
âgés d’une 
poignée de 
secondes.

Ça reste 
horrible…
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Le voilà, 
le petit 
démon !

Dire que 
cette toute 

petite créature 
va détruire tout 
ce pour quoi j’ai 
travaillé toute 

ma…

Il 
s’appelle 
Darius.

Quoi ? 
Pourquoi tu 
me dis ça ?

Il a un nom ! 
Tu ne peux pas 

tuer quelqu’un 
qui a un nom !

Bien 
sûr que si, je 
peux… quelle 
différence ?

Rien 
qu’une… 
petite 
chose.

Crois-moi, Laila. 
Je suis là depuis un 

moment et j’en ai vu, 
des gens brisés.

Parfois, 
ils sont riches 

et très bien habillés. 
D’autres fois, ils ne 

possèdent rien d’autre 
que les haillons qu’ils 

ont sur le dos.

Parfois, 
ils ont toute une 
famille qui les 
attend, et dans 

d’autres cas, il n’y 
a que l’infirmière 

pour les 
réconforter.
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Peut-être 
que c’est facile de 

manquer ça quand on 
est une déesse. Mais 

quand on est mortel, 
il y a toujours 

ce moment.
Au milieu 

de la douleur, 
du désespoir et de 
tous les outrages 
subis par un corps 
mourant, il y a ce 

moment de 
grâce.

C’est toujours 
triste et jamais 

facile, Mort.

Je… 
ne peux 
pas !

La voilà !

Oh, 
mon Dieu ! 
Elle est 
vivante !

Hé, vous ! 
Reposez ce 

bébé !

Oh, 
flûte ! 
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Ils se lancèrent donc à la 
poursuite de la déesse de la mort, 

qui ignorait encore les limites 
étranges de son corps mortel.

Elle dévala 
des escaliers, 
traversa des 

services entiers…

… renversant 
des chariots et des 
dossiers, poussant 

des gens pour ralentir 
ses poursuivants.

Mais très vite, elle se 
retrouva à bout de souffle. 
Les nouveaux membres qu’elle 

se découvrait lui faisaient 
mal et lui semblaient en feu.
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Sans l’intervention 
inopinée d’une infirmière, 

qui déclarerait plus 
tard avoir été possédée 

par un fantôme…

… ils l’auraient 
attrapée.

C’est donc à cet 
instant que Laila 
Starr se précipita 
vers la liberté.
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Mais l’issue de secours - peu 
utilisée - de l’hôpital n’était qu’à une 

encablure d’une rue très passante.

Et à Bombay, malgré l’heure 
tardive, le fracas des roues du poids 

lourd résonna sans crier gare.

ainsi, 
quelques minutes 
avant minuit, Laila 

Starr trouva 
la mort à nouveau.
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Les journaux ne 
parlèrent que de ça 
pendant un moment. 

L’histoire de la fille 
qui était morte 

avant de revenir à 
la vie et de mourir 

une fois de plus.

LE DRAME FUT LONGTEMPS ÉVOQUÉ  
DANS LES COULOIRS DE L’HÔPITAL.  
“Tu te souviens de la miraculée  
qui s’est précipitée sous les  

roues d’un camion et 
a tout gâché ?”

Et puis les gens oublièrent. 
Ou le récit emprunta des 

tours et des détours, 
comme le font souvent 

les histoires.

Très vite, il ne 
resta plus personne 

pour se souvenir 
de Laila Starr.

Tout le monde sauf 
moi, bien sûr… alors 
que je l’observais 
à travers la vapeur 
ondoyante de mon 

thé matinal.

La fille aux cheveux 
de jais. Qui était aussi 
la mort et qui était 

tout pour moi.

Ugggh… ça fait 
combien de temps 
que tu es planté 
là à me regarder 

dormir ?
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Pas si 
longtemps, 
je te jure.

Ça reste 
bizarre, 
Pranah.

Ugggh… 
que s’est-il 

passé ? Comment 
je suis arrivée 

ici ?

La dernière 
chose dont je 
me souvienne, 
c’est d’avoir 

couru…

Tu es 
morte.

Écrasée 
par un poids 

lourd. Ce n’était 
pas joli.

Mais je t’ai 
ramenée.

Tu vois… 
en l’honneur 

du bon vieux temps. 
Il faut bien qu’il 
y ait de petits 

avantages à être 
le dieu de la 

vie, non ?

{Soupir}, 
je n’ai pas pu 

le faire, 
Pran.

Faire quoi ?

Tuer le gamin 
qui m’a valu d’être 
virée et envoyée 
sur Terre dans 
la peau d’une 
mortelle.

C’était 
qu’un 

bébé…
Comment 

tu as pu donner 
vie à  quelqu’un 

comme ça ?
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Hé, je leur 
accorde seulement 

une vie. À chacun 
d’entre eux.

Ce qu’ils 
en font, c’est 
entre eux et… 
toi, j’imagine.

Et puis, si tu 
es toujours 

motivée…

… ce 
n’est plus 
un bébé.
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